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Contribution ä l'etude cytotaxinomique des Alysseae
Adams de Grece

Par Juliette Contandriopoulos

(Laboratoire de botanique, Faculte des sciences de Marseille)

Manuscrit requ le 21 novembre 1968

L'etude de la flore des montagnes de la Grece est passionnante pour un botaniste
en raison de la diversite des especes qui s'y rencontrent et de sa richesse en endemiques

Au cours de trois missions du CNRS, en compagnie du professeur P. Quezel, nous
avons prospecte les montagnes helleniques afin d'en etudier la vegetation. Nos
premiers travaux ont ete consacres ä l'inventaire floristique des especes recoltees et ont
fait l'objet de trois principales publications (Quezel et Contandriopoulos, 1964,

1965 et 1968).

Parallelement ä ces travaux, il nous a semble interessant d'entreprendre des recher-
ches cytotaxinomiques sur quelques families particulierement bien representees dans

ces montagnes.
Le present travail est consacre ä l'etude des Cruciferes et, plus specialement ä

celle de la tribu des Alysseae Adams qui comporte de nombreux taxons en Grece.

Le materiel servant de base ä notre etude consiste en boutons floraux que nous avons recoltds
et fixes sur place ä l'alcool acetique en vue de squashes au carmin acdtique, ainsi qu'en graines
que nous avons fait germer au laboratoire et dont nous avons fixe les racines.

Les echantillons fixds (boutons floraux et racines) ont et6 conserves dans un congelateur ä une
temperature voisine de —15°. Nous avons eu d'excellentes preparations avec des echantillons que
nous avons gardes au froid depuis plus de cinq ans.

Les plantes tdmoins sont conserves dans notre herbier. Elles ont ete determinees par Qudzel
et par nous-meme et leur identification a ete vdrifiee par Dudley, le specialiste du genre Alyssum,
auquel nous exprimons nos remerciements pour l'aide qu'il nous a apportee.

Les especes etudiees sont enumerees ci-dessous. Elles ont ete classees suivant l'ordre de Flora
europaea. Pour les Alyssum, nous avons adopte la classification recemmcnt etablie par Dudley
(1965), dans Flora of Turkey de Davis, qui eleve au rang generique la section Aurinia (L.) Desv.
des Alyssum.

Pour chacun des taxons studies, nous avons determine le nombre chromosomique et l'aire de

repartition. Nous avons essaye, dans certains cas, de rechercher les affinit6s afin de «classer»
nos especes en utilisant la classification biogeographique et cytotaxinomique de Favarger et

Contandriopoulos (1961).

I. Alyssoides Adams

Le genre Alyssoides est represents en Grece par 3 taxons.

1. Alyssoides utriculata (L) Med. 2n 16.

L'aire de distribution de ce taxon s'etend aux Alpes (SW et centre de la chaine),
aux Appenins, ä la peninsule balkanique, au sud de la Roumanie et au nord de l'Ana-
tolie.
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En Grece, ce taxon croit dans les regions sylvatiques de Thessalie, de Macedoine et
de Thrace. Nous l'avons d'ailleurs recolte dans ces trois provinces au Mont Olympe
(Thessalie), au Vermion (Macedoine) et au Falakron (Thrace).

Nous avons denombre 2n 16 dans une fin de prophase somatique d'une piece
florale d'une plante recoltee au Vermion. Dans une anaphase somatique, nous avons
egalement compte ce meme nombre pour une plante du Falakron. Enfin, des graines
recoltees ä l'Olympe et mises ä germer nous ont permis de confirmer ce nombre sur
des metaphases somatiques dans des racines. Les chromosomes sont assez fins et ont
2 ä 3 n de long. Dans nos figures d'anaphase, nous avons vu nettement 2 satellites que
nous n'avons pas retrouves dans les figures de metaphases que nous avons observees.

Manton (1932) avait compte primitivement ce meme nombre chromosomique sur
des plantes cultivees ä Uppsala.

2. Alyssoides utriculata (L.) Med. ssp. graeca (Reut.) Jan. Vesicaria graeca Reut.
2n 16

L'aire de ce taxon, plus meridional et plus localise que le precedent, couvre les
Balkans (Bosnie, Herzegovine, Montenegro et Serbie) la Macedoine, la Grece, la
Bulgarie et la Roumanie.

En Grece, il a ete Signale au Parnes (Attique), dans les sapineraies du Parnasse, ä
l'Olympe. Nous l'avons recolte au Vermion sur des rochers calcaires vers 1500 m
d'altitude et au Mont Gamila pres du village de Papingo vers 1000 m d'altitude.

Nous avons denombre 2n 16 dans des metaphases somatiques radiculaires con-
firmant ainsi le nombre chromosomique donne par Manton.

Les differences morphologiques entre A. graeca et A. utriculata sont minimes et
concernent surtout l'indument des rosettes de feuilles qui est forme de poils bifurques
et de poils etoiles chez A. utriculata, alors que chez la ssp. graeca l'indument ne con-
tient que des poils etoiles, en outre, la partie inferieure des tiges est longuement
ciliee chez A. graeca et glabre chez A. utriculata.

3. Alyssoides cretica (L.) Med. 2n 16

Cette endemique cretoise a ete signalee aussi sur l'ilöt de Dhia au nord de la Crete
et dans l'ile de Karpathos.

En Crete, eile est tres abondante. Elle presente une tres grande amplitude altitudi-
nale puisqu'elle croit du bord de la mer jusqu'ä 2000 m. En effet, eile a ete signalee ä
cette altitude au Mont Ida et en Lassithi au Mont Lazaro et au Mont Aphendikristo
(massif du Dhikte).

C'est une rupicole qui croit dans les fentes des rochers calcaires. Nous l'avons
recoltee en Crete sur une falaise qui longe la route de Malia ä Neapolis, ä proximite
de Selinaris.

Nous avons denombre 2n 16 dans des metaphases somatiques de l'ovaire.
Alyssoides cretica semble presenter des affinites avec A. sinuatum dont l'aire s'etend

de l'ltalie au nord des Balkans. Toutes deux possedent des silicules sessiles (pubes-
centes chez A. cretica et glabres chez A. sinuatum) et des sepales dresses etales.
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II. Aurinia (L.) Desv.

Le genre Aurinia, recemment isole par Dudley (1964), a ete considere pendant
longtemps comme une section des Alyssum. Dudley a montre qu'en realite les

Aurinia qui formaient un groupe tres homogene d'especes avaient davantage d'af-
finites avec les genres Berteroa DC et meme Alyssoides Adams qu'avec les differentes

sections distinguees chez les Alyssum, ä savoir les sections Meniocus (Desv.) Hook.,
Psilonema (Meyer) Hook., Alyssum L., Gamosepalum (Hausskn.) Dudl., Tetradenia

(Spach.) Dudl. et Odontarrhena (Meyer) Koch.

Le genre Aurinia est represente en Grece par plusieurs taxons.

1. Aurinia saxatilis (L.) Desv.

A. saxatilis possede une aire de distribution tres vaste qui englobe le centre et le

sud de l'Europe depuis l'Autriche, la Tchecoslovaquie, la Yougoslavie, la Hongrie,
l'Allemagne, la Pologne, la Roumanie, jusqu'ä l'ouest de la Russie (Ukraine et

Caucase), la Turquie, la Grece, l'Albanie et l'Italie.

II a ete reconnu chez cette espece plusieurs sous-especes:

A. saxatilis (L.) Desv. ssp. saxatilis Dudl. Alyssum saxatilis L.: 2n 16.

Cette rupicole calcicole est largement repandue en Europe centrale et dans le nord
des Balkans. Nous l'avons recoltee en Macedoine yougoslave, dans les gorges du
Vardar.

Elle est caracterisee par des silicules elliptiques ou obovees 3-5 (6) X 2-4(5) mm
toujours plus longues que larges, obtuses ou aigues, rarement emarginees. Cf. Dudley
(1964 a).

Nous avons determine le nombre chromosomique de 2n 16 sur des mitoses radi-
culaires ä partir de graines recoltees au Vardar. Ce nombre confirme les comptages de

Jaretzky (1928), de Manton (1932) et de Bonnet (1963).

Signaions que le nombre chromosomique hexaplo'ide de 2n 48 indique dans Flora

europaea par Dudley et Ball (1964) est errone et resulte d'une confusion ainsi que
ces auteurs nous l'ont confirme.

A. saxatilis (L.) Desv. ssp. orientalis (Ard.) Dudl. Alyssum Orientale Ard. 2n 16.

L'aire de cette sous-espece est nettement plus restreinte et plus meridionale que
celle de la ssp. saxatilis. Elle se localise dans les Balkans, le sud de l'Italie, les lies

grecques et la cöte occidentale de l'Asie Mineure. Elle remplace en quelque sorte la

ssp. saxatilis dans le sud des Balkans et dans les lies ioniennes et egeennes.

Elle se distingue de la ssp. saxatilis par des silicules orbiculaires ou aplaties de

3-5(6) x 4-7 mm habituellement plus larges que longues, emarginees ou tronquees.

Nous avons confirme le nombre chromosomique determine par Jaretzky (1932)
soit 2n 16 sur des plantes que nous avons recoltees en Attique sur des falaises

maritimes du cap Kataphighi, sur la route du cap Sounion; en Arcadie, dans les

gorges de Langhada, en Laconie sur des falaises ä proximite de Kitta, sur la route
d'Areopolis ä Yerolimi. Nous avons verifie ce nombre en faisant germer des graines

envoyees par le professeur Phi tos, de l'Universite de Patras, et qu'il avait recoltees ä
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Corfou sur les rochers calcaires du Mont Pantokrator, au-dessus de Palio Chorio,
vers 500 m d'altitude.

A. saxatilis (L.) Desv. ssp. megalocarpa (Hausskn.) - Alyssum orientate var.
megalocarpum Hausskn. 2n 16.

L'aire de cette sous-espece est incluse dans celle de la ssp. orientalis, mais elle est
beaucoup plus restreinte. Elle se limite aux Cyclades et aux Sporades, aux lies occi-
dentales de la mer Egee et sur la cöte Orientale de l'Asie Mineure, dans le Peloponnese,
en Laconie et enfin dans les lies Ioniennes, dans l'ile de Zante oü Phitos l'a recoltee.

Les differences morphologiques entre ces deux sous-especes sont plutot d'ordre
qualitatifque quantitatif puisqu'elles ne portent pratiquement que sur la dimension des
fruits et qu'on rencontre des formes intermediaires (par exemple un echantillon pro-
venant de Zante). En effet, les silicules sont orbiculaires ou aplaties, plus larges que
longues et de dimensions plus grandes soit 6-12 mm de long sur 8-16 mm de large.
Les graines sont aussi un peu plus grandes, il en est de meme pour les fleurs et les
petales.

Nous avons determine le nombre chromosomique de ce taxon, soit 2n 16, sur
des plantes que nous avons recoltees en Laconie sur les falaises que domine le chateau
de Monenvasia dans un groupement rupicole et sur les plantes fixees par Phitos pro-
venant de l'ile de Zante (Mont Skorpos).

2. Aurinia petraea (Ard.) Schur. 2n 16

L'aire de ce taxon s'etend de l'Autriche ä la Roumanie, jusqu'ä l'ouest de la pen-
insule balkanique et le nord de l'ltalie.

En Grece, A. petraea n'a ete signalee qu'en Epire. Nous l'avons d'ailleurs recoltee
au Mont Zygos, vers 1500 m d'altitude, dans une buxaie installee sur des schistes et
des serpentines. Elle est tres abondante et eile caracterise l'association ä Buxus semper-
virens et Bornmuellera tymphaea decrite par Quezel (1967).

Nous avons compte 2n 16 dans des metaphases somatiques dans un petale. Les
chromosomes sont legerement plus courts et plus fins que ceux d'A. saxatilis.

II est difficile de se prononcer sur les affinites morphologiques de ce taxon. Par ses
silicules legerement enflees, il se rapprocherait davantage d'A. corymbosa Griseb. des
Balkans, mais les loges sont tetraovulees chez A. corymbosa et biovulees chez A.
petraea, caractere qui le rapprocherait du groupe de l'A. saxatilis.

3. Aurinia gionae (Quezel) Contand. Alyssum gionae Quezel. 2n 16

Nous avons recolte cette magnifique endemique, recemment decrite par(Quezel et
Contandriopoulos, 1964), dans la chaine principale du Giona oil elle est extreme-
ment localisee dans les rocailles culminales au-dessus de 2400 m. Elle caracterise
l'association ä Minuartia stellata et Erysimum pusillum ssp. parnassi, decrite par Quezel
(1964) au Giona, en compagnie de Veronica thessalica Benth. Apinella guicciardi
(Boiss. et Heldr.) Hal., Festuca olympica, Thymus teucrioides.

Par ses siliques biovulees, Aurinia gionae se rapproche en particulier d'Aurinia
saxatilis ssp. orientalis. Elle s'en distingue par ses dimensions 30-40 cm de hauteur,
les feuilles plus courtes que les entre-nceuds, les fleurs plus grandes 6-8 mm au lieu de
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4-6 mm, par les sepales ovales obtus, scarieux jaunätres, glabrescents ä l'apex, les

petales profondement bifides. Le style est filiforme ä l'anthese, aussi long que l'ovaire
et termine par un stigmate globuleux.

Nous avons compte 2n 16 dans des metaphases somatiques de l'ovaire et n 8

dans des metaphases I de cellules meres de grains de pollen.

III. Alyssum L.

Le genre Alyssum est bien represents en Grece, nous avons pu en etudier quelques
taxons que nous avons classes suivant les differentes sections reconnues dans ce genre.

Section psilonema (C. A. Meyers) Hook

1. Alyssum alyssoides (L.) L.

A. alyssoides est une plante annuelle ruderale dans laquelle Dudley (1965) a

distingue 2 varietes:

la var. alyssoides Dudl. A. calycinum L. qui est largement repandue en Europe
occidentale, centrale et meridionale, en Afrique du Nord, dans le sud de la Russie et

en Afghanistan. Elle a ete introduite dans le nord de l'Europe, en Scandinavie et en

Grande-Bretagne oü eile est actuellement naturalisee. Elle a ete naturalisee aussi aux
Etats Unis, au Canada et en Argentine. Son amplitude altitudinale est considerable

puisqu'elle croit ä partir du niveau de la mer jusqu'ä des altitudes superieures ä 2000 m.
Dans toute l'etendue de son aire, elle presente une tres grande variabilite morpho-
logique dans la taille des plantes, leur indüment, les dimensions des fleurs et des

feuilles etc.;
la var. depressum (Schur.) Dudl. A. calycinum L. var. pumilum Hal. qui forme

des petites populations eparpillees mais phenotypiquement tres stables en Roumanie,
en Hongrie, en Bulgarie, en Grece et en Crete. Elle croit dans des friches ä des altitudes
comprises entre 0 et 1500 m, generalement sur substrat calcaire.

C'est ä la variete depressum que se rapportent les plantes des deux populations
grecques que nous avons etudiees. L'une etait situee ä Vouliagmeni (route d'Athenes

au cap Sounion), friches en bordure de la route; l'autre en Crete, ä Molhos, dans un
oued desseche ä proximite de la mer.

La var. depressum est caracterisee par des feuilles obovees de 2-3 sur 0,5 mm recou-
vertes par un indument tres dense et argente. Les plantes sont naines (1-3 cm de
hauteur), les fleurs forment une sorte d'ombelle de 0,5 ä 1 cm de diametre.

Nous avons determine le nombre chromosomique de ce taxon sur de nombreux
individus recoltes dans ces deux populations. Toutes les plantes etudiees se sont
averees etre diploides avec un nombre chromosomique de 2n 16 alors que la variete
alyssoides est tetrapoide (2n 32) d'apres les comptages effectues par differents auteurs

(Jaretzky, 1928; Man ton, 1932;Bocher et Larsen, 1958). Ces derniers ont etudie
des plantes provenant de differentes localites deYougoslavie (Trebevic, Atala), de France

(Languedoc), du Danemark (Hetsbjerd et Frederoksund) ainsi que d'Autriche (Vienne).

Si nous comparons ces deux taxons, les var. alyssoides et depressum, nous remar-

quons tout d'abord que le taxon tetraploide est caracterise par une grande variabilite
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morphologique, une aire de distribution extremement vaste et une amplitude ecolo-
gique et altitudinale considerable. II se presente comme un element jeune et agressif
susceptible de coloniser rapidement des territoires neufs, puisqu'il s'est naturalise
aussi bien en Amerique que dans le nord de l'Europe.

Au contraire, le taxon diploi'de est morphologiquement tres stable, il occupe en
Europe sud-orientale une aire restreinte et tres morcelee, il presente semble-t-il les
caracteres d'un element ancien et relictuel et peut etre considere comme un patro-
endemisme.

Bien que les aires de repartition de ces deux taxons chevauchent en partie, les deux
varietes n'ont jamais et6 signalees, ä notre connaissance, dans une meme station.

Section Alyssum L.

2. Alyssum minutum Schlecht: 2n 16

Alyssum minutum possede une aire de distribution tres vaste qui se situe en Europe
Orientale et meridionale (Italie, Yougoslavie, Herzegovine, Bulgarie, Grece, Crete et
Roumanie). Son aire s'etend en Russie et en Siberie ainsi qu'en Turquie et dans l'ouest
de la Syrie.

Dans la peninsule Iberique et en Afrique du Nord (en Algerie dans l'Atlas de Blida
et au Maroc dans le Rif, le Grand Atlas et l'Anti-Atlas), Maire (1967) Signale YA.
psilocarpum Boiss. que Dudley et Ball (1964) reunissent au groupe de VA. minutum.

Les echantillons etudies ont ete recoltes par J. Zaffran en Crete, ä Lekanida, vers
1800 m d'altitude, dans une pelouse rocailleuse ä astragales installee sur calcaire en
compagnie d'especes telles que Berberis cretica, Daphne oleoides et Rhamnus creticus.

Nous avons determine un nombre chromosomique diploide de 2n 16 dans des
metaphases somatiques de l'ovaire.

Les affinites de VA. minutum sont surtout tournees vers des especes orientales telles
que YA. smyrneum C. A. Meyer qui est etroitement localisee dans l'ouest de la Turquie
(sa presence en Grece est douteuse) et A. fulvescens Sibth. et Sm. qui est egalement un
element endemique du Proche-Orient. II semblerait qu'ä partir de VA. minutum, des
micro-endemiques aient pris naissance en Mediterranee Orientale. Cette region cons-
tituerait, en quelque sorte, un foyer de differenciation, differentiation qui se continue
puisque A. fulvescens est represents par la var. fulvescens dans les lies egeennes,
Chypre et la partie occidentale de la Turquie, et par la var. stellatocarpum Hub. Mor.
endemique de la Turquie occidentale.

Quant au taxon iberomarocain A. psilocarpum Boiss., seules des experiences de
culture comparee avec A. minutum permettraient de savoir s'il convient de mettre ces
deux taxons en synonymie, les legeres differences signalees n'etant que des differences
stationnelles, ou bien au contraire s'il s'agit, lä aussi, d'une differenciation d'un nou-
veau taxon ä partir de A. minutum.

3. Alyssum strigosum Bank, et Sol.: 2n 16

Dissemine dans le sud-est de l'Europe (Albanie, Bulgarie, Crete, Grece, Italie,
Yougoslavie, Roumanie), le sud de la Russie, la Turquie et le nord de la Syrie.
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Nous avons recolte cette annuelle en Grece dans les friches et les talus qui bordent
la route littorale d'Athenes au cap Sounion.

Nous avons determine un nombre chromosomique diplo'ide. Ses affinites sont ä

rechercher dans le groupe de l'A. campestre, en particulier avec l'A. minus (L.) Rothm.

qui differe essentiellement par la pilosite des silicules, la glabrescence du style, la

longueur des ailes membraneuses des etamines. A. minus est egalement diploide
(Flora europaea).

4. Alyssum repens Baumg. ssp. trichostachyum (Rupr.) Hayek: 2n 32

La ssp. trichostachyum est distribute dans les Balkans, en Crimee, au Caucase, en

Turquie, dans l'ouest de la Syrie, le nord de l'Iran et dans la region transcaspienne.

Nous l'avons recoltee en Grece, dans le Peloponnese, ä Megaspileon, pres du

monastere dans les rocailles vers 900 m d'altitude.

Dans des metaphases radiculaires, nous avons determine un nombre chromosomique

tetraploide de 2n 32.

Alyssum repens Baumg. ssp. trichostachyum (Rupr.) Hayek var. stenophyllum Hal.:
2n 32

Nous avons recolte cette variete au Peristere dans des pelouses ecorchees ä Festuca

varia, installees sur calcaire vers 2000 m d'altitude.

La var. stenophyllum a ete signalee en Grece (Thessalie et Epire), en Turquie, au
Caucase et en Crimee. Son aire se developpe done ä l'interieur de celle de la sous-

espece ä laquelle eile appartient, mais eile est plus restreinte. En outre, la var.
stenophyllum croit ä des altitudes plus elevees.

Nous avons compte un nombre chromosomique tetraploide dans des metaphases

somatiques de l'ovaire.
Enfin Manton (1932) a etudie A. repens de Transylvanie (graines du Jardin bota-

nique de Kew) qui est egalement tetraploide. Or, dans Flora europaea, Ball et Dudley

indiquent pour l'A. repens ssp. repens un nombre chromosomique diplo'ide de

2n 16 (sans indiquer l'origine du materiel), Bonnet (1963) confirme ce nombre

chromosomique diploide. L'aire de repartition de la ssp. repens comprend le sud-est

de l'Autriche, le nord de la Yougoslavie et l'est des Carpathes.

Est-ce que pour l'A. repens, il se produirait un phenomene similaire ä celui que nous

avons observe chez d'autres especes telles que l'A. montanum (voir ci-dessous) par
exemple, ä savoir que les races diploides se localisent ä l'ouest de l'aire de distribution
des races polyplo'ides Seule une etude plus poussee permettra de resoudre ce point.

Quant aux affinites de l'A. repens, elles seraient ä rechercher aupres d'especes

asiatiques telles que l'A. lenense Adams et A. fischeranum DC, toutes deux localisees

dans le sud-est de la Russie.

5. Alyssum montanum L. ssp. graecum (Hal.) Hayek var. humile Baumgtr.: 2n 32

Alyssum montanum est un taxon tres largement repandu en Europe centrale et

meridionale ainsi qu'en Afrique du Nord. C'est une espece tres polymorphe dans

laquelle de nombreuses sous-especes et varietes ont ete distinguees.
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Les echantillons que nous avons etudies ont ete recoltes au Mont Olympe, vers
2250 m d'altitude, dans des pelouses ecorchees, sur sols rendziniformes, entre des
fourres de buis qui, par endroits, formaient des peuplements tres denses.

Ces plantes extremement prostrees et naines comportaient des fleurs en corymbe
tres compact, les feuilles caulinaires se rassemblaient dans la partie superieure de la
tige, formant une touffe tres dense de feuilles sessiles ovales arrondies, les fleurs etaient
tres petites (4 mm de long environ); les sepales etaient egalement courts et etroits et
plus courts que les petales. D'apres la flore de Hayek, nos plantes se rapporteraient ä
la var. humilis. Si nous insistons un peu sur la description de ces plantes, c'est que nous
avons recolte sur les eboulis culminaux de l'Olympe un autre Alyssum, A. handelii, et
nous nous etions demandee s'il ne s'agissait pas de la meme espece. Or, une etude mor-
phologique et cytologique comparee a confirme qu'il s'agissait bien de deux taxons
differents.

Nous avons determine un nombre chromosomique de 2n - 32 pour VA. montanum.
Ceci est interessant car, ä la suite de plusieurs comptages chromosomiques chez
A. montanum (sensu lato), des races diploides ont ete recensees en Europe occidentale
(Manton 1932, Jaretzky 1928), au Maroc Quezel (1957) a compte 2n 16 chez
la var. atlanticum) alors que Bocher et Larsen (1958) signalent en Hongrie une
race tetraploide.

II semblerait done qu'en Europe occidentale A. montanum soit representee par des
races diploides et, en Europe centrale et Orientale, par des races tetraploides. Comme
l'ecrivaient dejä Bocher et Larsen, A. montanum meriterait une etude tres detaillee
afin de circonscrire les limites geographiques des races diploides et polyploidies.

6. Alyssum scardicum Wettst.: 2n 32

L'aire de cette espece est assez restreinte et se limite ä la peninsule balkanique:
Albanie, Bosnie-Herzegovine, Montenegro, Bulgarie et Grece (uniquement dans le
nord de l'Epire, au Mont Smolikas oil nous l'avons recoltee).

En Grece, A. scardicum est caracteristique de l'association ä Viola albanica et
Alyssum scardicum (Quezel, 1967) qui occupe sur les sommets du Smolikas, entre
2200 et 2500 m, les eboulis mouvants schisteux et serpentineux en compagnie d'en-
demiques telles que Viola albanica, Thlaspi epiroticum, Fritillaria graeca var. thessala
par exemple.

Cependant, A. scardicum ne parait pas strictement infeodee aux serpentines et eile
ne croit pas uniquement aux altitudes elevees. En Bosnie-Herzegovine par exemple,
dans la region de Drvar elle a ete signalee sur dolomies entre 500 et 1000 m d'altitude
oil elle caracterise l'association ä Saponario-scabiosetum canescentis decrite recem-
ment par H. Ritter-Studnicka (1967).

D'apres Quezel, A. scardicum peut etre consideree comme le taxon vicariant sud-
balkanique de VA. wulfenianum Bernh. des Alpes orientales au point de vue phyto-
sociologique et ecologique.

Cependant, les affinites morphologiques d'A. scardicum sont ä rechercher ä notre
avis dans le complexe de VA. montanum qui est tres polymorphe en Europe Orientale.
Certains auteurs ont d'ailleurs fait de A. scardicum une sous-espece de 1 'A. montanum.
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Nous avons determine un nombre chromosomique de n 16 dans un debut d'ana-
phase de cellule mere de grain de pollen, nombre qui a ete verifie sur des metaphases II.
Ce taxon est done tetraploide. Ce fait est interessant. En effet, nous avons dit qu'une
parente morphologique existait entre ce taxon et les taxons du complexe de VA. mon-
tanum. Or, nous avons vu que VA. montanum est diploide en Europe occidentale et
en Afrique du Nord (Cf. paragraphe ci-dessus) et qu'une population de Hongrie
etudiee par Bocher et Larsen (1958) s'est revelee etre tetraploide. II en est de meme
pour la ssp. graecum que nous venons d'etudier.

A. montanum aurait done differencie en Europe Orientale des especes ou des races
polyploides apo-endemiques.

C'est un phenomene semblable qui a du se produire dans le complexe de VA. cunei-
folium. Ce dernier est diploide dans les Pyrenees orientales et en Italie centrale, il en
est de meme pour A. ovirense Kerner qui habite l'Italie centrale, l'Autriche et la You-
goslavie, alors que l'espece affine des Alpes orientales A. wulfenianum est tetraploide.

Nous reviendrons sur ce probleme dans la discussion generale.

7. Alyssum diffusum Ten.: 2n 16

L'aire geographique de ce taxon s'etend aux montagnes mediterraneennes depuis
le nord de l'Espagne, les Pyrenees et les Alpes meridionales jusqu'aux montagnes de

l'Italie et de la Grece.

Nous avons recolte cette espece au Mont Giona, vers 1900 m d'altitude, au-dessus
de Skasmada, dans une pelouse ä Festuca varia ssp. cyllenea installee sur des marnes.

Nous avons compte un nombre chromosomique diploide dans des mitoses polli-
niques et dans des metaphases I de cellules meres de grains de pollen, soit n 8.

L'A. diffusum a des affinites avec les taxons du groupe de VA. montanum (sensu lato).
Certains auteurs d'ailleurs en font une sous-espece de ce dernier (RouyetFoucaud,
1895, Fournier, 1946). Cependant, dans Flora europaea Dudley et Ball l'elevent
au rang d'espece sur les criteres suivants: les feuilles basilaires de VA. montanum sont
lineaires lanceolees ä oblongues lanceolees, spathulees, elles sont obovees ä elliptiques
chez A. diffusum; les feuilles caulinaires sont lineaires ou lineaires spathulees chez la
premiere espece et elliptiques, cuneiformes chez la seconde. Les poils etoiles sont plus
petits chez A. montanum que chez A. diffusum.

Comme nous le disions precedemment ä propos de VA. montanum var. graecum, il
serait souhaitable de proceder ä la revision du groupe de VA. montanum et des especes
qui s'y rattachent ä la lumiere des renseignements qu'offre la caryologie.

8. Alyssum taygeteum Heldr.: 2n 16

C'est une endemique grecque strictement localisee sur la chaine principale du
Taygete, ä proximite du sommet de St-Elie.

Nous l'avons recoltee au pied des falaises calcaires du cirque glaciaire, sur le versant
occidental du col au nord de la chapelle de St-Elie, vers 2250 m d'altitude environ.

Le sol est constitue par des bancs calcaires qui se delitent en plaquettes. Entre ces

plaquettes, le sol est colmate par des remontees argileuses. La vegetation est assez

pauvre. Elle est constituee par une pelouse ä Sesleria coerulans et Festuca varia oü
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dominent les xerophytes epineux tels que Acantholimon echinus et Astragalus angusti-
folius. Cependant, cette vegetation est riche en especes endemiques. En effet, parmi les
caracteristiques de l'association ä Acantholimon echinus et Rindera graeca, oil croit
A. taygeteum, et que Quezel (1964) a decrite, cet auteur cite surtout des endemiques
dont certaines sont plus ou moins localisees sur le Taygete (Campanula papillosa,
Podanthum psaridis, Jurinea taygetea) ou dans les massifs avoisinants. Cette
vegetation est installee sur les rocailles et les eboulis fins au-dessus de 1700 m.

Nous avons determine un nombre chromosomique diplo'ide de 2n 16. Les
affinites de A. taygeteum sont avec A. sphacioticum Boiss. et Held., endemique cre-
toise qui occupe dans la region subalpine des montagnes de l'ile des stations com-
parables, avec A. dorfieri Deg. de Macedoine et de A. handeln Hayek, endemique du
Mont Olympe de Thessalie.

9. Alyssum handelii Hayek: 2n 16

Alyssum handelii est une endemique qui croit dans les eboulis et les pierriers de al
region culminale de l'Olympe au-delä de 2400 m. Elle caracterise l'association ä
Alyssum handelii et Achillea ambrosiaca qui se developpe dans ces eboulis et ces pier-
railles, et que Quezel a decrite au Mont Olympe (1967). Le cortege floristique de
cette association est assez pauvre. A cote de A. handelii qui est tres abondante, on peut
citer encore Veronica thessala, endemique de ce massif et des especes plus ou moins
repandues en Grece septentrionale, en Albanie et en Yougoslavie du sud, telles
qu'Achillea ambrosiaca, Viola grisebachiana, Arenaria concerta, Cardamine carnosa,
etc. D'autres taxons beaucoup plus largement repandus ont differencie au Mont
Olympe des micro-endemiques qui trouvent dans ces eboulis et les pierriers des
conditions favorables, par exemple Scutellaria alpina ssp. olympica, Linaria alpina ssp.
olympica, etc.

Dans ces eboulis, A. handelii presente un port plus ou moins erige ä la surface du sol.
Les feuilles caulinaires ovales allongees, sessiles pres du sommet, deviennent petiolees
et plus arrondies vers la base. II y a de nombreux rejets steriles. Les fleurs sont grandes.
Elles mesurent environ 8 ä 10 mm de long. Les petales, legerement echancres, ont
de 6 ä 7 mm de long sur 3 ä 4 mm de large. Les sepales sont plus courts et plus etroits.

Nous avons determine sur des metaphases somatiques de l'ovaire un nombre
chromosomique diploide de 2n 16. Ce nombre a ete verifie dans des metaphases I de
cellules meres de grains de pollen.

A. handelii appartient, comme nous l'avons indique precedemment ä un groupe
d'especes endemiques, localisees sur certains sommets du sud de la chaine balkanique,
de Grece et de Crete. Ces especes A. taygeteum (Taygete), A. sphacioticum (Crete),
A. handelii (Olympe) et A. dorfieri (Macedoine) peuvent etre considerees comme des
schizo-endemiques et sont, par consequent, de vrais vicariants, isoles les uns des autres
et ayant le meme nombre chromosomique.

Section Odontarrhena (C.A.Meyer) Koch

10. Alyssum murale Waldst. et Kit
C'est un taxon extremement polymorphe dont l'aire de distribution tres vast:
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s'etend ä tout le sud-est de l'Europe (Yougoslavie, Albanie, Grece, Crete, Bulgarie,
Roumanie), ä l'Asie Mineure et au sud de la Russie.

De tres nombreuses sous-especes et varietes ont ete decrites, nous avons pu en

etudier quatre.
Alyssum murale W. et K. ssp. chalcidicum (Janka) Dudley et Ball A. chalcidi-

cum Janka :2n 16.

Ce taxon est localise dans la peninsule balkanique. Nous l'avons recolte dans la
chaine du Pinde au Mont Zygos dans des formations ä buis et ä pins de Heldreich.
Ces formations sont largement repandues sur les rocailles ophiolitiques de la region
de Metzovon et du Zygos entre 1500 et 1750 m.

Nous avons determine un nombre chromosomique diploide de 2n 16 dans une
anaphase somatique d'une piece florale.

Alyssum murale W. et K. ssp. chlorocarpum Hausskn.: 2n =16.
Ce taxon est localise dans le centre et l'ouest de la peninsule balkanique dans les

friches des regions inferieures. Nous l'avons recolte pres d'Edhessa, en bordure de

la route de Florina, dans des friches.

Nous avons egalement compte un nombre chromosomique diploide de 2n 16

dans des metaphases somatiques de pieces florales.

Alyssum murale W. et K. ssp. murale 2n 32.

Ce taxon presente une aire de distribution tres vaste et se rencontre ä peu pres

partout dans l'aire globale de l'espece (sensu lato).

Nous l'avons recolte au Vermion, dans des rocailles, vers 1500 m d'altitude. Toutes
les plantes etudiees sont tetraploides.

Forme intermediaire entre YAlyssum murale W. et K. ssp. murale et VA. murale W.
et K. ssp. chlorocarpum Hausskn.: 2n 32.

A proximite de la ssp. chlorocarpum, dans les friches d'Edhessa, nous avons
rencontre une forme intermediaire entre VA. murale ssp. murale et VA. murale ssp.

chlorocarpum. La plante etait tetraploide et resulte probablement d'un back-cross de

l'hybride avec le parent diplo'ide.

Nous voyons done que VA. murale est tres polymorphe et qu'on peut reconnaitre
ä l'interieur de ce taxon des races diploides plus ou moins localisees, semble-t-il,
ä l'interieur de l'aire des races tetraploides, telle que la ssp. murale qui est beau-

coup plus largement repandue. II ne semble pas y avoir des barrieres de sterilite
entre ces differentes formes, puisque nous avons reconnu une forme intermediaire
tetraploide entre la ssp. murale et la ssp. chlorocarpum.

Cependant, revolution du groupe de VA. murale ne s'est pas produite de la meme
fapon que celle du groupe de VA. montanum. Chez A. murale, ce sont les races
tetraploides qui sont largement repandues alors que chez VA. montanum c'est le pheno-
mene inverse qui a ete observe.

11. Alyssum helclreichii Hausskn.: 2n 16

Tres localisee dans le centre et le nord de la Grece, cette endemique a ete signalee

en Thessalie au Mont Olympe, dans la vallee du Penee pres de Malakasi et dans le

Pinde au Zygos et au Gamila.
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A. heldreichii est tres abondante le long de la route de Metzovon de chaque cote
du col, ainsi qu'au Mont Zygos. Nous avons etudie des specimens recoltes sur cette
montagne, ainsi que sur le Mont Smolikas, pres du village de Padhes. Cette espece
croit, de meme que VA. murale, dans des formations ä buis et ä pins de Heldreich.
Ces formations sont tres riches floristiquement et en particulier en Cruciferes, puis-
que nous avons pu denombrer plusieurs especes qui se rattachent au genres Alys-
sum, Bornmuellera et Peltaria. Deux d'entre elles sont des endemiques des ophio-
lites de l'Epire: Bornmuellera tymphaea et Peltaria emarginata.

Nous avons determine un nombre chromosomique diploide de 2n 16 dans des
metaphases somatiques de pieces florales.

Les affinites de VA. heldreichii sont avec des taxons du groupe de VA. murale. II
n'y a pas de barriere de sterilite entre eux, puisque des hybrides entre VA. heldreichii
et VA. murale ssp. chalcidicum ont ete decrits (Halacsy, 1901).

II nous semble qu'une revision du groupe de VA. murale et des especes qui s'y
rattachent soit egalement necessaire.

12. Alyssum smolikanum Nyad.: 2n 32

Cette espece est extremement localisee dans les montagnes du nord de la Grece et
de l'Albanie.

Nous l'avons recoltee au Mont Smolikas, au-dessus du village de Padhes, oü eile
abonde entre 1500 et 2300 m. En dehors de ce massif, eile n'est connue que des
montagnes d'Albanie.

A. smolikanum croit dans des pelouses ecorchees installees sur les vastes affleure-
ments d'ophiolites et de serpentines qui caracterisent les reliefs du Smolikas. Elle
croit en compagnie de Bornmuellera baldacci qui est egalement tres commune dans
ce massif.

Nous avons determine un nombre chromosomique tetraploide de 2n 32 dans
des metaphases somatiques de pieces florales. Ce nombre a ete verifie dans des
metaphases I et II de cellules meres de grains de pollen.

Les auteurs distinguent chez A. smolikanum deux varietes: une var. glabrum localisee

dans le nord de l'Albanie, decrite par Nyarady (1930) et la var. typicum dans
le sud de l'Albanie et le nord de l'Epire. C'est ä cette derniere qu'appartiennent les
plantes que nous avons etudiees.

A. smolikanum presente des affinites avec les especes appartenant au groupe de
VA. bertoloni Desv. A. bertoloni (sensu lato) occupe une aire qui couvre l'Italie et
l'ouest de la peninsule balkanique (Yougoslavie, Albanie, Grece). C'est un taxon
polymorphe qui a donne naissance en Italie ä la ssp. bertoloni et, dans le sud-ouest
de la peninsule balkanique, ä la ssp. scutarium Nyad.

L'endemisme restreint de VA. smolikanum, ses affinites avec VA. bertoloni, sa
localisation ä l'interieur de l'aire de repartition de cette derniere, sa Polyploidie don-
nent ä penser que nous avons affaire ä une neo-endemique. Nous ne connaissons
pas le nombre chromosomique de VA. bertoloni, mais il se pourrait que VA.
smolikanum ait pris naissance ä partir de cette derniere dans certaines regions de la
peninsule balkanique sur un substrat tres particulier, et qu'elle puisse etre consideree

324



soit comme une apo-endemique si YA. bertoloni est diploide ou comme une schizo-
endemique si YA. bertoloni est tetraplolde.

IV. Fibigia Medicus

Le genre Fibigia est represents en Europe Orientale par 3 especes: F. lunarioides
(Willd) Sibth. et Sm. dans les Cyclades et en Grece; F. triquetra (DC) Boiss. dans
l'ouest de la Yougoslavie et F. clypeata (L.) Med. que nous avons etudiee.

Fibigia clypeata (L.) Med. Farsetia clypeata (L.) R. Br.: 2n 16

Cette espece est distribute dans le sud-est de l'Europe, de l'Italie et du sud de la
peninsule balkanique jusqu'au nord-est de la Grece et la Crimee. Elle a ete intro-
duite dans le sud de la France.

Nous avons recolte ce taxon au Mont Hymette (Attique) dans des pelouses ecor-
chees.

Nous avons denombre un nombre chromosomique diploide dans des metaphases
somatiques dans des racines, confirmant ainsi le nombre determine par Manton
(1932). Nous avons observe la presence de 2 chromosomes ä satellites.

Les affinites de F. clypeata sont ä rechercher aupres d'especes du Proche-Orient
telles que F. obovata Boiss. et F. rostrata (Schank.) Boiss. localisees dans l'Anti-
Liban, F. macroptera (Ky) Boiss. (Asie Mineure et Armenie) et enfin F. macrocarpa
Boiss. de Cappadoce.

V. Berteroa DC

Le genre Berteroa est represents par des especes qui habitent principalement
l'Europe orientale et l'Asie Mineure. Seule B. incana (L.) DC offre une aire de
repartition tres vaste qui s'etend ä l'Europe centrale et meridionale, ä la Russie et ä
l'Asie Mineure.

Berteroa obliqua (Sibth. et Smith.) DC var. pindicola (Hal.) Cont. et Qz B. stricta
Boiss. forma pindicola Hal. : 2n 16.

L'aire de distribution de B. obliqua se limite au sud de la peninsule balkanique
(Albanie, Bulgarie, Grece, Yougoslavie), au sud de l'Italie et ä la Turquie.

La var. pindicola a ete signalee seulement en Epire (Monts Tsumerka, Peristere,
Gamila, Turnara), ä l'Olympe de Thessalie et au Pelion.

Nous avons dejä discute de l'opportunite de conserver cette variete pindicola
(QuezeletContandriopoulos, 1965). Par la pubescence de leurs siliques et la longueur
de leurs styles, nos echantillons se rapportent ä l'espece B. obliqua et non au B.
stricta. D'autre part, les caracteres de nos plantes sont ceux de la var. pindicola de-
crite par Halaksy (1901), mais cetauteur rattache cette variete auB. stricta Boiss.
Nous pensons qu'en raison des caracteres morphologiques constants observes sur
nos echantillons, des exigences ecologiques tres particulieres dans les montagnes
grecques et de l'isolement geographique des populations que nous avons observees,
la variete pindicola doit etre maintenue, mais rapportee ä B. obliqua.
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Les echantillons que nous avons recoltes au Peristere dans des prairies ä Poa vio-
lacea et Silene roemeri sur les versants oriental et meridional de la crete entre 2000
et 2200 m sont diploi'des avec un nombre chromosomique de 2n 16.

Signalons que ce nombre diplo'ide se retrouve chez deux autres especes de ce genre:
B. incana (L.) DC d'apres Wulff (1939) et B. mutabilis (Vent.) DC. d'apres Manton
(1932).

VI. Bornmuellera Hausskn.

Le genre Bornmuellera quiavait ete transfere par plusieurs auteurs (Hayek, 1927,
Halacsy, 1901, Rechinger, 1939, Margraf, 1932) dans le genre Ptilotrichum, est tres
voisin de ce dernier. U s'en distingue par les caracteres suivants: poils fixes en leur
milieu, rarement plante glabre, filaments avec une dent formant un appendice ä la
base des etamines.

Recemment Heywood (1964), dans Flora europaea, separe les deux genres sur les
criteres que nous venons de signaler. Dudley (1966), insiste egalement sur la diffe-
renciation des deux genres.

Le genre Bornmuellera est represents en Europe par 3 especes: l'une endemique
dans le sud de la Yougoslavie: B. diecklii Degen., les deux autres vivent en Grece.
Ce sont ces dernieres que nous avons etudiees.

1. Bornmuellera tymphaea (Hausskn.) Hausskn. Ptilotrichum tymphaeum (Hausskn.)
Hal.: 2n 16

Endemique grecque, localisee dans la Pinde central et septentrional. Elle est tres
commune et abondante sur les ophiolites des formations ä pins de Heldreich du
Zygos et du col de Metzovon, vers 1500-1900 m.

Nous avons denombre 2n 16 dans des metaphases somatiques de racines issues
de graines recoltees sur le bord de la route de Ioannina ä Kalambaka, au nord de
Metzovon.

D'apres J. Cullen (1965), cette espece presenterait des affinites avec une endemique
turco-iranienne localisee en Turquie Orientale et en Iran: B. cappadocica (DC)
Cullen et Dudl.

2. Bornmuellera baldacci (Degen) Heywood Ptilotrichum baldacci Degen: 2n 16

Cette endemique, dont l'aire de repartition tres restreinte se limite au nord de
l'Epire et au sud et centre de l'Albanie, est en outre etroitement infeodee aux
serpentines entre 1300 et 2000 m. Nous l'avons recoltee au Smolikas, dans les rocailles
et les eboulis serpentineux, oü elle abonde sur tout le versant meridional entre 1300
et le sommet vers 2600 m. Elle croit en compagnie d'endemiques qui sont, elles aussi,
plus ou moins liees ä la presence d'un substrat serpentineux ou ophiolitique telles
que Viola albanica qui se retrouve au Mont Tomor en Albanie centrale ou encore
Thlaspi epiroticum, endemique du Smolikas.

Nous avons egalement compte un nombre chromosomique diplo'ide de 2n 16
dans des metaphases somatiques de l'ovaire. Les chromosomes sont assez epais. Deux
d'entre eux sont nettement plus longs.

Nous n'avons pu, jusqu'ä maintenant, determiner les affinites de ce taxon.

326



Discussion

Nous avons recapitule, dans le tableau ci-joint, la liste des taxons etudies, leurs

nombres chromosomiques et leur repartition geographique sommaire.

II ressort de la lecture de ce tableau et des pages qui le precedent un certain nombre
de points que nous allons essayer de preciser.

1. La tribu des Alysseae est tres homogene au point de vue chromosomique avec

un nombre de base x 8.

2. A l'exception du genre Alyssum chez lequel on trouve des polyploides, toutes
les especes que nous avons etudiees et qui se rapportent aux genres Alyssoides, Au-

rinia, Fibigia, Berteroa et Bornmuellera sont diplo'ides.

3. Dans le genre Alyssoides, nous avons etudie 3 taxons: l'un d'entre eux A. cre-

ticum, endemique de Crete et de Karpathos, presente des affinites avec VA. sinuatum
dont l'aire de distribution se trouve en Europe sud-orientale.

4. Le genre Aurinia forme un groupe tres homogene. Nous avons etudie les 3

sous-especes decrites chez A. saxatilis ainsi que deux Aurinia endemiques A. petraea
(Epire) et A. giona (Mont Giona) dont les affinites les rapprochent du groupe de

l'A. saxatilis.

5. Dans le genre Fibigia, nous n'avons etudie qu'une seule espece F. clypeata dont
les affinites sont tournees vers des especes du Proche-Orient.

6. Dans le genre Berteroa, nous n'avons pu egalement etudier qu'un seul taxon:
B. obliqua var. pindicola. L'aire de distribution du B. obliqua se localise dans le sud

de l'Italie et les Balkans. La var. pindicola habite les montagnes du Pinde, de l'Olympe
de Thessalie et du Pelion oü il est d'ailleurs assez rare. Bien que ces deux taxons
offrent des aires qui se chevauchent en partie, en realite, ils n'ont pas les memes

exigences ecologiques et n'habitent pas les memes stations. La var. pindicola est une

endemique caracterisee par un habitat subalpin ou alpin soumis ä des conditions
ecologiques rudes, alors que B. obliqua croit ä des altitudes plus basses.

7. Dans le genre Bornmuellera, nous avons etudie deux endemiques etroitement
localisees en Epire (B. tymphaea) et en Epire du Nord et au sud de l'Albanie (B. bal-

dacci), dont les affinites seraient ä rechercher aupres d'especes orientales telles que
B. cappadociea, endemique turco-iranienne.

8. Nous nous etendrons plus longuement sur l'etude du genre Alyssum qui, par
l'abondance des especes qui le composent et leur diversite, presente un interet
considerable. En effet, la Polyploidie de certains taxons, leur distribution geographique
parfois restreinte, d'autres fois tres vaste, leurs affinites posent un certain nombre de

problemes.
a) Le premier probleme est donne par les Alyssum endemiques diploides qui oc-

cupent des aires de repartition extremement reduites et dont les taxons correspon-
dants sont egalement tres localises geographiquement. C'est le cas du groupe
d'especes suivantes qui presentent des affinites entre elles et dont nous avons etudie les

deux premieres: A. handelii (Olympe), A. taygeteum (Taygete), A. sphacioticum (Crete)
et A. dorfleri (Macedoine). Nous pouvons les considerer comme des schizo-ende-

miques d'origine tres ancienne, etant donne leur degre de differenciation et leur
extreme localisation sur certains massifs isoles les uns des autres.
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b) Un autre exemple de schizo-endemiques est donne par certaines sous-especes
de VA. murale: les ssp. chlorocarpum et chalcidicum. Mais lä, la differenciation est
moins poussee, 1 isolement geographique n'est pas total. Ces deux sous-especes sont
egalement diploides. L'äge de ces schizo-endemiques est sans doute moins ancien
que celui de l'exemple precedent.

c) Un cas interessant est donne par l'exemple de VA. heldreichii qui presente des
affinites avec les especes du groupe de VA. murale. A. heldreichii est diploide et peut
etre aussi consideree comme une espece schizo-endemique par rapport aux taxons
diploides de VA. murale.

d) Un cas different est donne par VA. alyssoides. A. alyssoides possede en Europe
Orientale une var. depressum diploide qui occupe une aire restreinte et morcelee, et,
en Europe une var. alyssoides, tetraploide qui occupe une aire de distribution tres
vaste. La var. depressum peut etre consideree comme un patro-endemisme.

e) Le cas inverse est donne par des endemiques tetraploides plus ou moins
localisees ä l'interieur de l'aire globale du taxon correspondant. C'est le cas par exemple
de 1 A. scardicum affine de VA. montanum. A. scardicum peut etre consideree comme
une apo-endemique.

f) Mais l'äge des apo-endemiques est difficile ä preciser. II peut y avoir des apo-
endemiques de formation plus recente que d'autres. Leur differenciation specifique
permet de le preciser. Par exemple dans le groupe de VA. montanum, la ssp. graecum
localisee en Grece est tetraploide alors que le type est reste diploide en Europe oü
il occupe une aire de repartition tres vaste. II en est de meme, dans le groupe de
VA. repens, de la ssp. trichostachyum qui est tetraploide dans les Balkans alors qu'en
Europe occidentale VA. repens est diploide. Nous pouvons considerer VA. montanum
ssp. graecum et VA. repens ssp. trichostachyum comme des apo-endemiques de
formation plus recente que VA. scardicum par exemple.

9. Nous voyons done que les problemes poses par les Alysseae et, en particulier
par les Alyssum de Grece, sont tres complexes et que toutes sortes de cas peuvent
etre distingues. II est trop tot pour pouvoir tirer des conclusions definitives d'apres
ces quelques observations. Nous avons vu que les especes etudiees presentent pour
la plupart des affinites avec des taxons orientaux. Nous nous proposons de pour-
suivre ces recherches en elargissant le champ de nos observations ä des plantes pro-
venant de Turquie. Neanmoins, il nous a paru interessant de donner le resultat de
nos premiers travaux qui montrent que la Grece represente pour les especes etudiees
un territoire de conservation (endemiques diploides extremement localisees) et un
centre de diversification (endemiques polyploides tres localisees ä l'interieur de l'aire
du taxon correspondant diploi'de). L'äge des taxons etudies n'est pas le meme, il
existe des schizo-endemiques de formation tres ancienne bien isoles speeifiquement
et geographiquement et d'autres de formation plus recente. Quant aux apo-endemiques,

nous avons vu que le processus de diversification se poursuit, comme le te-
moigne le polymorphisme de certains taxons.
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Summary

In the course of cytotaxonomical investigations on Greek Cruciferae the chromosome

numbers of about 30 species from the tribe Alysseae are given. Most of them
are new. The author studied the affinities of these taxons in order to "class" them
according to the biogeographical and cytotaxonomical classification ofFavarger and
Contandriopoulos. As far as the species examined here are concerned the tribe
Alysseae is very homogeneous with a basic number x 8.

With the exception of Alyssum where polyploids were found all species examined
(belonging to Alyssoides, Aurinia, Fibigia, Berteroa and Bornmuellera) are diploid.

For the genus Alyssum in particular Greece represents a territory of conservation
(diploid, extremely localized endemics) and a diversification center (polyploid
endemics, localized within the area of the corresponding diploid taxon). There are
schizo-endemics of ancient formation which are specifically and geographically
isolated, and others of recent formation. Affinities of the greater part of the taxons
examined are directed towards species from the Near Orient.

Zusammenfassung

Im Rahmen von cytotaxonomischen Untersuchungen an griechischen Cruciferae
wurden die Chromosomenzahlen von etwa 30 Arten der Tribus Alysseae (die meisten

zum ersten Mal) bestimmt. Die Verfasserin untersuchte die Beziehungen dieser
Arten, um sie in die biogeographische und cytotaxonomische Klassierung von Favarger
und Contandriopoulos einzuordnen. Die Tribus der Alysseae erwies sich als sehr
homogen mit einer Grundzahl x 8.

Mit Ausnahme von Alyssum mit polyploiden Arten sind alle untersuchten Arten
(aus den Gattungen Alyssoides, Aurinia, Fibigia, Berteroa und Bornmuellera) diploid.
Für die Gattung Alyssum im besonderen bildet Griechenland ein Erhaltungszentrum
(diploide, extrem lokalisierte Endemiten) und ein Aufspaltungszentrum (polyploide,
im Areal der entsprechenden Diploiden lokalisierte Endemiten). Es kommen sowohl
alte (spezifisch und geographisch isolierte) als auch junge Schizo-Endemiten vor. Die
untersuchten Einheiten zeigen zum grösseren Teil Beziehungen zu Arten des Nahen
Ostens.

Qu'il nous soit permis de remercier Messieurs les professeurs C. Favarger (Universit6 de Neu-
chätel) et P. Quezel (Faculte des sciences de Marseille) pour l'aide qu'ils nous ont apportee;
M. D. Phitos, professeur ä l'Universite de Patras, et M. J. Zaffran, maitre assistant ä la
Faculte des sciences de Marseille, pour le materiel qu'ils nous ont procure; M. T. R. Dudley,
professeur ä l'Universite de Harvard, qui a bien voulu verifier nos determinations.
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10.

11.
12.
13.
14.
15.

/I. calycinum var. depression
A. minutum
A. strigosum
A. repens ssp. trichostachyum
A, montanum ssp. graecum
A. scardicum
A. diffusum
A. taygeteum
A. handelii
A. murale ssp. murale X A. murale
ssp. chlorocarpum
A. murale ssp. chalcidicum
A. murale ssp. murale
A. murale ssp. chlorocarpum
A. heldreichii
A. smolikanum

Planche I: Alyssum

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

metaphase I dans une C. M. P. n 8

metaphase somatique dans une racine 2n 32

m6taphase somatique dans l'ovaire 2n 32

mdtaphase I dans une C. M.P. n 16

mdtaphase II dans une C. M. P. n 8

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

mitose pollinique n 8

metaphase I dans une C. M. P. n 16

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 32

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

metaphase somatique dans l'ovaire 2n 16

metaphase II dans une C. M. P. n 16
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1. Alyssoides utriculata
2. Alyssoides utriculata ssp. graeca
3. Alyssoides cretica
4. Fibigia clypeata
5. Berteroa stricta f. pindicola
6. Bornmuellera tymphaea
7. Bornmuellera baldacci
8. Aurima saxatilis ssp. saxatilis
9. Aurima saxatilis ssp. orientahs

10. Aurima saxatilis ssp. megalocarpa
11. Aurinia petraea
12. Aurinia gionae

Planche II
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase
metaphase

somatique
somatique
somatique
somatique
somatique
somatique
somatique
somatique
somatique
I dans une
somatique
I dans une

dans une racine
dans l'ovaire
dans l'ovaire
dans une racine
dans l'ovaire
dans une racine
dans l'ovaire
dans l'ovaire
dans l'ovaire
C.M.P.
dans une petale
C.M.P.

2n
2n
2n
2n
2n
2n
2n
2n
2n
n

2n
n

16
16
16
16
16
16
16
16

16
8

16
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Especes n 2n Lieu de recolte Aire de repartition temoin

I: Alyssoides Adams

A. utriculata (L.) Med. 16 Grece: Vermion Aire tres vaste (Alpes, 719
16 Grece: Falakron Apennins, Balkans, nord 728

16 Grece: Olympe Anatolie) H144
A. utriculata ssp. graeca 16 Grece: Vermion Balkans, Bulgarie, Roumanie 704

(Reut) Jan. 16 Grece: Gamila H498
A. cretica (L.) Med. 16 Crete Endemique, Crete, Karpathos 812

II: Aurinia (L.) Desv.

A. saxatilis (L.) Desv. 16 Yougoslavie: Vardar Aire tres vaste: centre et sud 797

ssp. saxatilis Dudl. de l'Europe, Turquie, etc.

ssp. orientalis (Ard.) 16 Grece: Attique, Sou- Balkans, sud Italie, Asie 805

Dudl. nion Mineure, lies egeennes et
16 Grece: Arcadie:

Langhada
ioniennes

H4
16 Grece: Laconie: Kitta 962
16 Corfou: Mont Panto-

crator 986

ssp. megalocarpa 16 Grece: Laconie, Mo- lies egeennes et ioniennes, 932

(Hausskn.) Dudl. nenvasia Peloponnese, cote Asie Mineure
16 Zante

A. petraea (Ard.) Schur. 16 Grece: Zygos Endemique de l'Epire 20

A. gionae (Qufeel)
Contand. 8 16 Grece: Giona Endemique du Giona G58

III: Alyssum L.
A. sect. Psilonema (Mey.) Hook..
A. alyssoides (L.) L. var. 16 Grece: Sounion Roumanie, Bulgarie, Hongrie 800

depressum (Schur)
Dudl. 16 Crete Grece, Crete

B. sect. Alyssum L.
A. Bank et Sol. 8 16 Grece: Sounion S.-E. Europe, Asie Mineure 804

A. repens Baumg.
ssp. trichostachyum

H132(Rupr.) Hayek 32 Grece: Megaspileon Balkans et Medit. Orientale

ssp. trichostachyum var.
102stenophyllum Hal. 32 Grece: Peristere Thessalie et Pinde, Turquie

A. montanum L. ssp.

graecum (Hal.) Hay. 32 Grece: Olympe Grece 392

A. scardicum Wettst. 16 32 Grece: Smolikas Endemique balkanique 280

A. diffusum Ten. 8 32 Grece: Giona Montagnes mediterraneennes G52
A. taygeteum Heldr. 16 Grece: Taygete Endemique Taygete T26
A. handelii Hayek 16 Grece: Olympe Endemique Olympe 366

C. sect. Odmtarrhena (Meyer) =Koch.
A. murale Walds, et Kit.

ssp. chalcidicum (Janka)
Dudl. 16 Grece: Zygos Peninsule balkanique 28

ssp. chlorocarpum
576Hausskn. 16 Grece: Edhessa Pdninsule balkanique

ssp. murale 32 Grece: Vermion S.-E. Europe, Asie Mineure,
sud de la Russie, etc.

704

ssp. murale X ssp.
577chlorocarpum 32 Grece: Edhessa

A. heldreichii Hausskn. 16 Grece: Zygos Endemique nord et centre
Grece 3

A. smolikanum Nyad. 16 32 Brece: Smolikas Endemique Epire et Albanie 316
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Especes n 2n Lieu de recolte Aire de repartition temoin

IV: Fibigia Med.
F. clypeata (L.) Med.

V: Berteroa DC
B. obliqua (Sibth. et Smith)

DC. var. pindicola (Hal.)
Cont. et Qz.

VI: Bornmuellera Hausskn.
B. tymphaea (Hausskn.)

Hausskn.
B. baldacci (Degen)

Heywood

16 Grece: Hymette

16 Grece: Peristere

16 Grece: Zygos

16 Grece: Smolikas

Nombres chromosomiques de quelques Alysseae de Grece

S.-E. Europe HI00

Endemique nord de la Grece 103

Endemique Epire

Endemique nord de l'Epire 281
et Albanie
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